(e val

Je connais, dang les Apalaches,
Un val céduicant qui ce cache
Comme un réve ingénu ;

Un val aux pentes fantaicictes
0i ce proméne, dang lec cchistes,

(Un ruicceau bienvenu.

Quand, brucquement, on le découvre
Cect un avenir clair qui ¢ouvre,

Un courire enjéleur

A quoi [Ame nétait pac préte,

On cubit le charme, on carvéte

A loffre de bonheur.

Iei quil cerait doux de vivre !/



On ¢imagine avee un livre,

Ascic coue un pommier.

On a maicon, femme et bagage...
Maic on pence au but du voyage,

Aux tracac coutumiers.

(e yeux ravic on part, on gagne
(e grand chemin ou la montagne ;
Au val on dit adieq,

Plein du preccentiment morose
Dabandonner, parce quon noge,

Un dectin radieux.
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